
En 1949, Terre-Neuve, première colonie
britannique d'outre-mer, entre dans la
Confédération et devient la plus jeune
province canadienne. Située dans l'At-
lantique Nord, à l'extrémité est du con-
tinent nord-américain, la province se
compose de deux entités géographiqes
distinctes: l'le de Terre-Neuve propre-
ment dite et le Labrador. L'e de Terre-
Neuve, qui forme la partie sud et est
de la province, est une large île trian-
gulaire d'une superficie d'environ
112 000 km2, séparée de la partie con-
tinentale du pays par les 18 km du
détroit de Belle-Isle au nord et par le
détroit de Cabot encore plus large au
sud. Le Labrador, partie continentale
de la province, a environ deux fois et
demie la superficie de lle.

Géographie et climat
Le paysage terre-neuvien est fait de
terrains onduleux, accidentés, pro-
fondément creusés par l'activité
glacière, parsemés de lacs et sillonnés
par des cours d'eau tumultueux. Une
bonne partie de l'île, ainsi que la région
méridionale et centrale du Labrador,
est couverte d'une épaisse forêt
boréale où le bouleau, le tamarac et le
peuplier baumier se mêlent à l'épinette
noire et au sapin baumier. La forêt est
quasi inexistante dans le nord du
Labrador, où les magnifiques monts
Torngat se dressent abruptement à
1 676 mètres d'altitude au-dessus de la
mer. Le paysage varié et pittoresque
du littoral de l'île de Terre-Neuve, avec

ses promontoires audacieux, ses fiords
profonds et ses innombrables petites
criques et îles au large de la côte,
constitue le centre d'intérêt des deux
parcs nationaux aménagés dans lîle.
On prévoit d'en créer d'autres au
Labrador.

Terre-Neuve jouit d'un climat
tempéré et maritime. Si le courant
froid du Labrador passe au nord de
l'le, le Gulf Stream la réchauffe au
sud. Aussi les hivers y sont-ils éton-
namment doux (étant donné les
normes canadiennes). Les précipita-
tions y sont abondantes. Le Labrador,
par contre, connaît les hivers froids et
les étés courts et chauds qui caractéri-
sent le climat du moyen Nord cana-
dien.

Histoire
En 1960, la découverte par l'archéo-
logue Helge Ingstad d'un établissement
nordique abandonné à la pointe nord-
ouest de Terre-Neuve confirme les con-
jectures des savants sur la présence
des Scandinaves dans l'le dès l'an
1000 apr. J.-C. Ce site où les vestiges
de huit constructions de bois et de
terre - dont une forge et une fonderie
- témoignent de la présence des Vi-
kings au Xle siècle constitue le plus
ancien établissement européen en
Amérique du Nord. Il se trouve dans le
parc historique national de l'Anse-aux-
Meadows, parc dont l'UNESCO a fait
un «site du patrimoine mondial».


